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La question de la bioéthique, du transhumanisme et des vaccinations est au cœur des débats de 

sociétés actuelles. Notre nation, composée de plus de 7 000 îles et d'une population en croissance 

rapide, est confrontée à des défis uniques en matière de santé. Mais ces défis ne sont pas seulement 

les nôtres. Ils sont partagés par les pays en développement du monde entier. C'est pourquoi notre 

délégation soutient avec ferveur l'idée d'un "New Deal de la santé mondiale". 

 

 
Tout d'abord, les Philippines soulignent la nécessité d'une répartition équitable des ressources et des 

financements. L'accès aux soins, aux nouvelles technologies et aux vaccins ne devrait pas être un 

privilège, mais un droit humain fondamental. Comme d'autres pays du Sud, les Philippines ont souffert 

de l'injustice vaccinale durant la pandémie de COVID-19. La différence entre les nations capables de 

vacciner leurs populations en quelques mois et celles, comme la nôtre, qui ont dû attendre que des 

doses excédentaires soient partagées, est une réalité que nous ne pouvons ignorer. Nous appelons à 

un mécanisme international plus robuste pour garantir une distribution plus équitable des vaccins et 

des technologies de santé émergentes. Les vaccins à ARN messager, qui se sont révélés cruciaux lors 

de la pandémie, devraient être accessibles aux pays en développement, non seulement à travers des 

dons, mais aussi par un transfert de technologie. Il est essentiel que les pays du Sud puissent 

eux-mêmes produire ces vaccins, afin de réduire leur dépendance aux importations et de renforcer 

leur résilience face aux futures pandémies. 

 

 
De plus, nous reconnaissons que le transhumanisme et la bioéthique posent des questions profondes 

sur l'avenir de l'humanité. Le progrès technologique, comme l'édition du génome CRISPR-Cas9, 

présente des opportunités énormes, mais il est crucial que ces avancées soient accompagnées d'une 

réflexion éthique approfondie. Nous devons garantir que ces technologies ne creusent pas davantage 

le fossé entre les pays riches et les pays pauvres, mais qu'elles servent au contraire à améliorer les 

conditions de vie de tous, indépendamment des ressources économiques. Dans ce contexte, les 

Philippines souhaitent insister sur la nécessité de préserver la souveraineté des États dans la gestion 

de leurs systèmes de santé. Si la coopération internationale est essentielle, elle ne doit pas se faire au 

détriment de l'autonomie nationale. Chaque pays a le droit d'adapter les solutions technologiques et 

sanitaires à ses besoins spécifiques, en fonction de sa culture, de ses priorités et de son contexte 

local. La question des vaccinations doit être abordée avec une attention particulière à l'équité et à 

l'accessibilité. Nous avons vu les défis liés à la désinformation sur les vaccins et l'hésitation vaccinale, 

amplifiés par des campagnes de désinformation. Ces phénomènes mettent en danger des vies et 

compromettent nos efforts pour atteindre l'immunité collective. Nous avons besoin d'une collaboration 

globale pour combattre la désinformation, tout en respectant les droits individuels et en promouvant la 

confiance dans les systèmes de santé. 

 

 
Enfin, nous appelons à une coopération renforcée pour faire face aux risques liés aux nouvelles 

technologies comme le biohacking, qui représente une menace potentielle pour la sécurité sanitaire 

mondiale. Nous devons instaurer des cadres de régulation solides afin de prévenir les abus et les 

dérives, tout en permettant à l'innovation de s'épanouir dans un cadre éthique. 

 

 
En conclusion, la délégation des Philippines soutient l'idée d'un "New Deal de la santé mondiale" qui 

repose sur deux principes essentiels : l'équité dans l'accès aux soins et aux technologies, et la 

préservation de la souveraineté nationale. Ce n'est qu'en travaillant ensemble, tout en respectant les 

particularités de chaque pays, que nous pourrons relever les défis de demain et garantir une santé 

mondiale inclusive et durable. 


